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A V A N T  P R O P O S

Comparé au premier trimestre, le deuxième trimestre de l’année 2022 est marqué par une
contraction des échanges commerciaux d’environ 8,3% en raison du repli des exportations
(-52,3%), couplée à celui des importations de biens (-0,9%). Toutefois, l’analyse en glissement
annuel affiche une progression de 28,6% des échanges commerciaux avec un accroissement de
28,2% des importations de biens et 34,5% des exportations.

S’agissant du secteur monétaire, la masse monétaire a baissé de 2,9% pour s’établir à 191,3
milliards FC en juin contre 197 milliards FC en mars sous l’effet d’une contraction des avoirs
extérieurs nets intervenue au deuxième trimestre 2022, et cela, malgré la progression du crédit
intérieur. 

En ce qui concerne le secteur bancaire, le bilan consolidé des banques  a accusé un repli de 2,8%
pour s’établir à 188,6 milliards FC à fin juin 2022 contre 193,9 milliards FC trois mois plus tôt. Une
situation imputable à la baisse des dépôts (-4,6%) au niveau du passif du bilan, et au repli de la
trésorerie du côté actif.
Quant à la qualité du portefeuille, elle s’est stabilisée au deuxième trimestre 2022 avec un taux
de créances douteuses brut passé de 16,8% à 16,7% entre mars et juin 2022.

Du côté des entrées de devises via les sociétés de transferts agréées, une baisse de 3,5% est
affichée avec un niveau passé de 33,4 milliards FC au premier trimestre à 32,5 milliards au
deuxième trimestre. Ce repli est la conséquence d’une contraction de 26,6% des achats de
devises passés de 9,5 milliards FC à 6,9 milliards FC au cours de la période sous revue. Toutefois,
on enregistre une progression de 5,7% des transferts reçus qui se sont établis à 25,3 milliards FC
à la fin du deuxième trimestre 2022 contre 23,9 milliards FC au trimestre précédent. Par rapport
au même trimestre de l’année 2021, les entrées de devises ont crû de 8,7% en lien à la fois avec
les transferts reçus et les achats de devises. 

Au niveau du système de compensation, le volume des opérations traitées en compensation s’est
consolidé à 0,5% passant de 27,5 milliards FC au premier trimestre 2022 à 27,7 milliards FC un
trimestre après, en lien avec la croissance des opérations de virements (+4,3), combinée à la
légère baisse du nombre de chèques présentés (-1%).
Enfin, l’enquête d’opinion réalisée auprès des opérateurs bancaires au cours du deuxième
trimestre montre une amélioration du climat des affaires, avec l’amélioration du solde d’opinion
relatif à l’environnement économique qui est passé de -0,46% au premier trimestre 2022 à
-0,05% au deuxième trimestre, toutefois avec des évolutions contrastées au niveau de l’ensemble
des indicateurs.

Dr Younoussa IMANI, 

Gouverneur






Au cours du deuxième trimestre
2022, les échanges commerciaux
ont enregistré une contraction de
8,3%, passant de 36 milliards FC à
33 milliards FC entre mars et juin
2022. Cette évolution est
attribuable à un repli à la fois des
importations (-0,9%) et des
exportations (-52,3%) de biens au
cours de la période sous revue, une
double contraction qui a conduit à
un accroissement du déficit
commercial du fait d’une baisse des
importations moindre par rapport
à celle des exportations.

Dans ce même contexte, le taux de
couverture des importations de
biens par les exportations de biens
a baissé de 8,7 points de
pourcentage pour se situer à 8% au
deuxième trimestre 2022.
Toutefois, en comparaison avec la
même période de l’année
précédente, les échanges
commerciaux ont en revanche
augmenté de 28,6% en lien avec la
progression simultanée des
importations (+28,2%) et des
exportations de biens (+34,5%).

I .  E V O L U T I O N  D U  C O M M E R C E  E X T É R I E U R
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Les exportations de biens ont
baissé de 51% pour s’établir à 2,5
milliards FC au deuxième trimestre
de 2022 contre 5,1 milliards FC au
trimestre précédent. Cette
tendance à la baisse est
principalement liée au girofle et à
la vanille étant donné que les
exportations d’ylang-ylang ont crû
sur la période. 
En effet, les expéditions de girofle
en dehors du pays sont passées de
838 millions FC à 80 millions FC au
cours de la période sous revue en
raison de la forte contraction des
exportations de ce produit vers les
pays importateurs, notamment
l’Inde et la France. Le volume
exporté de ce produit a également
baissé sur la période, passant de

394 tonnes à 40,7 tonnes. En ce qui
concerne les recettes
d’exportation de vanille, une
contraction de 51,6% est
enregistrée durant cette période.
S’agissant de l’ylang-ylang, les
exportations se sont établies
autour de 422 millions FC au
deuxième trimestre 2022 après 276
millions FC un trimestre plus tôt.
Par ailleurs, en glissement annuel,
le deuxième trimestre 2022 est
marqué par une augmentation de
34,5% des exportations de biens
avec la hausse pour la vanille de
35,4%. A contrario, l’ylang-ylang a
accusé un repli de ses recettes
d’exportation (-29,3%), de même
que le girofle qui a connu un repli
de 74,9%.

1 . 1 .  E X P O R T A T I O N S  D E  B I E N S
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En termes de répartition
géographique, le continent africain
est resté la première destination des
produits comoriens au cours du
deuxième trimestre 2022 grâce à
l’expédition des équipements usés en
vue d’être recyclés à Madagascar ou
encore à Maurice, en dépit du repli
de ces derniers. En effet, ces produits
ont été évalués à 1,4 milliard FC au
deuxième trimestre contre 2,2
milliards FC au trimestre précédent,
soit une régression de 36,3% sur la
période sous revue. 

Le marché européen occupe le
deuxième rang dans la destination

des produits comoriens au deuxième
trimestre 2022 avec 19% du total des
exportations. Ces derniers,
essentiellement composées de girofle
et de vanille, sont évaluées à 467
millions FC au deuxième trimestre
contre à 991 millions FC au trimestre
précédent, soit une baisse de 52,9%.
Le marché américain est devenu la
troisième destination des produits
comoriens avec 17,5% de part dans le
total des exportations, devant le
marché asiatique, en raison de la
contraction des ventes de girofle à
destination de l’Inde.
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P R O D U I T S  A L I M E N T A I R E S

Au deuxième trimestre 2022, les
importations CAF se sont consolidées
à 36 milliards FC après 36,3 milliards
FC au trimestre précédent. Cette
consolidation est en lien avec les
évolutions contrastées des
importations des différents produits,
notamment les produits alimentaires,
les biens intermédiaires et
d’équipement qui ont enregistré un
repli de leurs factures d’importation 

pendant que les produits énergétiques
en ont accusé un accroissement sur la
période sous revue.
Toutefois, en comparaison avec le
deuxième trimestre 2021, les
importations de biens ont progressé
de 28,2% en raison de la hausse des
importations d’hydrocarbures,
combinée avec la hausse de 23,6% des
importations de produits alimentaires
au deuxième trimestre 2022.

Les importations des produits
alimentaires sont en baisse (-16,6%),
s’établissant à 11,2 milliards FC au
deuxième trimestre après 13,5
milliards FC au trimestre précédent.
Cette régression est la résultante
d’une hausse des importations de
condiments couplée à une baisse des
importations de produits carnés,
d’animaux sur pieds, de boissons et de
céréales.

En ce qui concerne les produits
carnés, les importations se sont
établies à 3,8 milliards FC au
deuxième trimestre 2022 après 4,2
milliards FC au trimestre précédent,
soit une diminution de 9,5% 

imputable à la baisse des produits
carnés à base de volaille (-4%) étant
donné que ceux à base de viande ont
cru (+25,6%) sur la période.
Pour les animaux sur pieds, une
réduction des arrivées au pays s’est
affichée avec une valeur importée de
323 millions FC au deuxième trimestre
contre 538 millions FC au premier
trimestre 2022. 

S’agissant des céréales, on observe
également un repli au cours du
deuxième trimestre 2022 (-24,2%),
porté par la contraction des
importations de farine (-34,4%) qui se
sont établies à 914 millions FC et de
riz (-19,6%) passant de 3,1 milliards FC 
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à 2,5 milliards FC sur la période. En
outre, les importations de boissons
ont accusé un recul de 33,3% sur la
période.
En revanche, les condiments ont
enregistré une augmentation de 13,2%
de leurs importations sur la période
pour se situer à 2 milliards FC après
1,8 milliard FC au premier trimestre
2022.

Cependant, en comparaison avec la
même période de 2021, les
importations des produits
alimentaires ont augmenté de 23,6%
en lien avec la hausse des achats de
tous les types de biens sauf les
animaux sur pieds qui ont vu leurs
importations baisser de 19,9% au
cours de cette période. 

S O U R C E  :  D G D  



Les importations de biens
d’équipement ont baissé de 29,8%
pour s’établir à 4,3 milliards FC au
deuxième trimestre contre 6,1
milliards FC au trimestre précédent.
Cette évolution provient de tous les
types de biens hormis les produits
TIC. C’est le cas des machines et
moyens de transport qui ont été 

acquis à hauteur de 2,6 milliards FC
au deuxième trimestre contre 4,2
milliards FC un trimestre avant en
raison d’un repli des importations de
machines de production ainsi que des
véhicules de tourisme, couplée à la
baisse des importations des biens
meubles et électroménagers (-12%).
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B I E N S  D ' É Q U I P E M E N T

La facture de produits énergétiques
s’est alourdie au deuxième trimestre
2022 après la chute des importations
enregistrée au premier trimestre. Cet
accroissement provient de la forte
progression des importations de
produits pétroliers (+53,3%) sur la
période. 

En effet, les importations de produits
pétroliers ont atteint 13,1 milliards FC
au deuxième trimestre 2022 après 8,8
milliards FC au premier trimestre, en
liaison avec la hausse des
importations de gazole (+65,2%), de
l’essence (+34%) et du pétrole
lampant (+43,6%). 

De même, bien qu’ayant une
proportion minuscule dans la
structure des produits énergétiques,
les importations de gaz ont été
multipliées par 6,5. 

En ce qui concerne les autres
produits énergétiques, les
importations de bois ont crû de 66,2%
tandis que celles des huiles de
vidange se sont consolidées à -0,5%,
soit environ 94 millions FC. 

Par rapport au deuxième trimestre
2021, les produits énergétiques ont
doublé en raison d’une forte
progression des produits pétroliers
(+53,3%), notamment le gazole
(+123,3%), l’essence (+94,8%) et le
pétrole lampant (+51,1%).

B I E N S  É N E R G É T I Q U E S

S O U R C E S  :  D G D  E T  S C H



Les importations de biens
intermédiaires sont passées de 6,8
milliards FC au premier trimestre à
5,8 milliards FC au deuxième
trimestre 2022, soit une diminution
de 14,7%, en lien avec la baisse des
importations des matériaux de
construction. 

En effet, ces derniers ont été
importés à hauteur de 5,1 milliards
FC au deuxième trimestre 2022, en
baisse de 12,5% par rapport au
trimestre précédent. 

Cela est la conséquence de la baisse
des importations de produits tels que
le ciment (-10,8%), les planches
(-41,7%), le carrelage (-5,2%) et les «
fer & tôle » (-16,8%). 

Toutefois, la hausse des importations
d’autres biens intermédiaires,
notamment les produits de
quincaillerie ont atténué le repli.
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Par répartition géographique, le
Moyen-Orient reste le principal
fournisseur des Comores au deuxième
trimestre 2022 avec ses
approvisionnements en produits
pétroliers. Cette première position a
été favorisée par l’accroissement de la
valeur des importations des
hydrocarbures sur la période. 

Ainsi, le marché du Moyen-Orient a
fourni 46,2% des importations en
Union des Comores au cours du
deuxième trimestre 2022 contre 37,8%
au premier trimestre. Au cours de ce
deuxième trimestre, les parts de
marché du Moyen-Orient se sont
accrues au détriment de toutes les
autres zones géographiques.

En effet, le marché asiatique occupe
le deuxième rang avec 26,6% du total 

  

des importations comoriennes ce
trimestre contre 27,5% le trimestre
précédent. Ce marché fournit
essentiellement des produits
alimentaires. 

De même, le marché européen a vu
ses parts de marché diminuer de 5,2
points de pourcentage. 
Il reste tout de même en troisième
position avec 18,4% de part dans le
total des importations composé
essentiellement de biens
d’équipement et, dans une moindre
mesure, de biens alimentaires et de
biens intermédiaires. 

L’Afrique capte, quant à elle, 7,6% de
part de marché ce trimestre contre
9,1% le trimestre précédent. Elle
fournit des biens en provenance des
pays du COMESA principalement,
surtout Maurice et Madagascar.
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Les actifs extérieurs nets ont connu
une diminution au deuxième
trimestre 2022, passant de 115
milliards FC en mars à 100,8 milliards
FC en juin équivalent à une baisse de
12,3%. Cette évolution est justifiée
entre autres par la baisse des avoirs
extérieurs bruts de l’ensemble du
système. En effet, durant cette
période le volume des sorties de
devises a été plus élevé par rapport à
celui des entrées. Ces mouvements
sont en grande partie expliqués par
le règlement des importations. Par
conséquent, les avoirs extérieurs
bruts de la Banque Centrale sont
passés de 135,9 milliards FC à fin
mars à 124,5 milliards FC à fin juin
soit (-8,3%). 

Ceux des autres institutions de
dépôts sont passés 11,3 milliards FC à
9,4 milliards FC, soit une baisse de
16,7% sur la même période. Pour ce
qui est des engagements extérieurs,
ils sont passés de 27,7 milliards FC à
fin mars à 28,1 milliards FC à fin juin
au sein de la Banque Centrale, soit
une hausse de 1,7%. Cette variation
est essentiellement due à la
réévaluation de certains concours
financiers intervenue au deuxième
trimestre correspondant à la clôture
de l’exercice comptable du FMI. Du
côté des engagements extérieurs des
autres institutions de dépôts, ils
sont passés de 4,5 milliards FC à fin
mars à 5 milliards FC à fin juin soit
(+11,2%).

 I I .  E V O L U T I O N  D E  L A  S I T U A T I O N  M O N É T A I R E

P A G E  1 0

La contraction des avoirs extérieurs nets intervenue au deuxième trimestre
2022, a généré une diminution de la masse monétaire en dépit de la
progression du crédit intérieur. Ainsi, l’agrégat monétaire au sens large s’est
établi à 191,3 milliards FC en juin contre 197 milliards FC en mars, soit une
baisse de 2,9%. Cependant, en glissement annuel elle a enregistré une
augmentation de 6,1% entre juin 2021 et juin 2022.

2 . 1 .  C O N T R E P A R T I E S  D E  L A  M A S S E  M O N É T A I R E
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L’augmentation de la contrepartie
intérieure de la masse monétaire
observée depuis l’année précédente
s’est poursuivie au deuxième
trimestre 2022, s’établissant à 126,3
milliards FC à fin juin contre 118,4
milliards FC à fin mars. Pourtant, ses
composantes n’ont pas évolué de la
même manière. En effet, l’encours des
crédits accordés à l’Etat est resté
quasiment constant au deuxième
trimestre, mais c’est plutôt la
diminution de ses dépôts qui a
engendré une légère augmentation
des créances nettes sur
l’administration centrale passant de
20,2 milliards FC à fin mars à 20,6
milliards FC à fin juin soit (+1,9%). En
revanche, les crédits à l’économie ont
nettement progressé affichant une
hausse de 7,9%. 

Plus précisément, l’encours des
crédits octroyés au secteur public a
crû passant de 6,1 milliards FC à fin
mars à 10 milliards FC à fin juin. De
même les crédits accordés au secteur
privé ont augmenté sur la même
période passant de 91,9 milliards FC à
95,8 milliards FC.

F I G U R E  9  :  E V O L U T I O N  D U  C R É D I T  I N T É R I E U R ,  
E N  M I L L I O N S  F C

2 . 2 .  C O M P O S A N T E S  D E  L A  M A S S E  M O N É T A I R E

L’agrégat monétaire au sens étroit,
M1-Moyens de paiements a enregistré
une baisse de 4,5% au deuxième
trimestre 2022, s’affichant à 128,2
milliards FC à fin juin contre 134,2
milliards FC à fin mars. Toutefois ses
composantes ont évolué
différemment. En effet, la circulation
fiduciaire représentant 25,2% de la
masse monétaire a augmenté passant
de 46,8 milliards FC à fin mars à 48,2
milliards FC à fin juin, équivalent à
une hausse de 2,9%. En revanche les
dépôts transférables, soit 41,8% de la
masse monétaire ont diminué sur la
période passant 87,4 milliards FC à 80
milliards FC.

Concernant la composante M2-M1
autres dépôts, soit 33% de l’agrégat
monétaire au sens large, incluant
l’épargne à vue et à terme, elle s’est
établie à 63,1 milliards FC à fin juin
contre 62,8 milliards FC à fin mars.

S O U R C E  :  B C C ,  *  D O N N É E S  P R O V I S O I R E S

S O U R C E  :  B C C ,  *  D O N N É E S  P R O V I S O I R E S

F I G U R E  1 0  :  E V O L U T I O N  D E S  C O M P O S A N T E S  D E  L A  M A S S E  
M O N É T A I R E ,  E N  M I L L I O N S  F C



Les crédits à la clientèle ont crû de
8,3% sur la période sous revue
atteignant 110,3 milliards FC à fin juin
2022 contre 101,9 milliards FC à fin
mars.

La hausse du crédit par agent
économique est essentiellement
portée par les crédits octroyés aux
particuliers et aux entreprises
publiques. 

Le bilan consolidé des banques a baissé de 2,8% pour se situer à 188,6
milliards FC à fin juin 2022 contre 193,9 milliards FC trois mois plus tôt.
Cette régression est en lien avec la diminution des dépôts (-4,6%) au niveau
du passif du bilan, et à la baisse de la trésorerie du côté actif.
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En ce qui concerne les crédits aux
particuliers, ils se sont établis à 64,2
milliards FC à fin juin contre 58,9
milliards FC trois mois auparavant,
enregistrant ainsi une progression de
8,9%. Les crédits aux entreprises
publiques ont, quant à eux, connu une
progression de 63,8%, passant de 6,1
milliards FC à près de 10 milliards FC
sur cette même période. 

En revanche, les crédits accordés à
l’administration publique et aux
entreprises privées ont baissé sur la
période sous revue. Les crédits
octroyés à l’administration publique
sont passés de 3,7 milliards FC à 3,3
milliards FC, soit une baisse de 10,2%
entre mars et juin 2022, et ceux
accordés aux entreprises privées ont
connu une baisse de 1,4%, passant de
30,8 milliards FC à 30,4 milliards FC
sur la période.

En termes de structure, les
particuliers et entreprises privées
demeurent les principaux
bénéficiaires des crédits octroyés par
les établissements de crédit. En effet,
les particuliers ont bénéficié de 58,2%
des crédits octroyés, les entreprises
privées 27,6%, tandis que
l’administration et les entreprises
publiques n’en ont bénéficié que de
3% et 9% des crédits respectivement
au deuxième trimestre 2022.

 

L’analyse de l’évolution du crédit par
échéance montre que la hausse du
crédit est principalement attribuable
aux crédits à court terme et aux
crédits à long terme. En effet, les
crédits à court terme se sont établis à
51,3 milliards FC en juin 2022, en
hausse de 10,3% par rapport à fin
mars 2022. De même, les crédits à
long terme sont en hausse passant de
8,5 milliards FC à 13,1 milliards FC
durant la période sous revue, soit une
hausse de 54%. A contrario, les
crédits à moyen terme ont enregistré
une baisse de 9,6%, passant de 27,3
milliards FC à fin mars à 24,7 milliards
FC trois mois après.
Dans la composition, l’ensemble des
crédits octroyés par le système
bancaire est dominé par ceux à court
terme à hauteur de 46,5%, suivi des
crédits à moyen terme à hauteur de
22,4%.
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La qualité du portefeuille s’est
stabilisée au deuxième trimestre
2022 avec des créances douteuses
brutes évaluées à 18,2 milliards FC à
fin juin 2022 après 17,2 milliards FC
trois mois plus tôt. Le taux de
créances douteuses brut est passé
de 16,8% à 16,7% sur cette période.
Les provisions se sont établies à 11,8

milliards FC contre 12,1 milliards FC
à fin mars 2022. De ce fait, les
créances douteuses nettes sont
passées de 5,1 milliards FC à la fin
du premier trimestre à 6,5 milliards
FC à la fin du deuxième trimestre,
affichant ainsi un taux de créances
douteuses net passé de de 5,7% à
fin mars à  6,6% trois mois après.
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Les dépôts auprès du système
bancaire ont enregistré une
diminution de 4,5% pour atteindre
155,5 milliards FC en juin 2022
après 162,7 milliards FC trois mois
auparavant. 

Cette baisse s’explique
principalement par le recul des
dépôts des entreprises privées,
des entreprises publiques ainsi
que des particuliers sur la
période. 

3 . 3 .  E V O L U T I O N  D E S  D É P Ô T S
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En effet, la collecte de l’épargne des
entreprises publiques et privées a
affiché respectivement 12 milliards
FC et 21,8 milliards FC à fin juin
2022 contre 16,1 milliards FC et 24,6
milliards FC trois mois auparavant.

En termes d’évolution, la régression
la plus marquée fut celle des dépôts
des entreprises publiques avec une
baisse de 25,5% suivie de celle des
dépôts des entreprises privées
(-11,5%). 

De même, les dépôts des
particuliers sont évalués à 105,2
milliards FC à fin juin contre 106,9
milliards FC au premier trimestre,
enregistrant ainsi une régression de
1,6%. 

En revanche, les dépôts effectués
par l’administration publique sont
en hausse de 16,5% sur la période,
passant de 5,1 milliards FC à 6
milliards FC au cours de la période
sous revue. 
Dans la composition par secteur, les
particuliers et les entreprises
privées sont les agents économiques
qui effectuent le plus de dépôts
dans le système bancaire avec
respectivement 67,7% et 14% du
total des dépôts collectés. 
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Les entrées de devises via les
agences spécialisées ont baissé de
2,8% au deuxième trimestre 2022
pour se situer à 32,5 milliards FC
contre 33,4 milliards FC au premier
trimestre de la même année. Cette
réduction est imputable à
l’amenuisement des achats de
devises (-26,6%), passant de 9,5
milliards FC à 6,9 milliards FC au
cours de la période sous revue. Cette
chute est tout de même amortie par
la progression des transferts reçus. 

En effet, ces derniers se sont établis
à 25,6 milliards FC à la fin du
deuxième trimestre 2022 contre 23,9
milliards FC au trimestre précédent,
soit une progression de 7,1%. En
glissement annuel les entrées de
devises ont crû de 8,7% en liaison
avec la progression des transferts
reçus (+15,8%) et des achats de
devises (+80,7%).
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En parallèle, les sorties de devises
sont évaluées à 11,4 milliards FC au
deuxième trimestre 2022 contre 10,7
milliards FC au trimestre précédent,
soit un accroissement de 6,9% en lien
avec la progression des transferts
émis ainsi que des ventes de devises.
D’une part, les ventes de devises sont
passées de 5,8 milliards FC à 6,4
milliards FC sur la période, soit une
croissance de 9,2%. 

D’autre part, les transferts émis ont
cru de 4,1%, passant de 4,8 milliards
FC au premier trimestre à 5,0
milliards FC un trimestre plus tard. 

En termes de structure, les
mouvements de devises sont dominés
par les entrées dont le poids a atteint
73,9% au deuxième trimestre 2022.

3 . 5 .  S Y S T È M E  D E  C O M P E N S A T I O N

Le volume des opérations traitées en
compensation s’est consolidé à 0,5%
passant de 27,5 milliards FC au
premier trimestre 2022 à 27,7
milliards FC un trimestre après. Cette
évolution est essentiellement due à la
croissance des opérations de
virements dont le volume présenté en
compensation est passé de 7 340 à 7
658 durant la période sous revue, soit
un accroissement de 4,3%
représentant 318 virements.
Toutefois, la légère réduction du
nombre de chèques (-1%) explique la
faible croissance du total des
opérations traitées en compensation. 

En effet, le nombre de chèques traités
en compensation s’est établi à 20 182
à la fin du deuxième trimestre 2022,
soit 186 chèques de moins qu’au
trimestre précédent. 

Par ailleurs, la valeur correspondant
aux opérations totales traitées a crû
de 18,3% pour s’établir à 58,2 milliards
FC au deuxième trimestre 2022 contre
49,2 milliards FC au premier
trimestre. Cela est dû à la hausse
combinée des valeurs correspondant
aux chèques et aux virements qui ont
crû respectivement de 13,3% et 21,2%
sur la période sous revue.
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Par ailleurs, la valeur correspondant
aux opérations totales traitées a crû
de 18,3% pour s’établir à 58,2 milliards
FC au deuxième trimestre 2022 contre
49,2 milliards FC au premier
trimestre. Cela est dû à la hausse
combinée des valeurs correspondant
aux chèques et aux virements qui ont
crû respectivement de 13,3% et 21,2%
sur la période sous revue.

Parmi les chèques présentées, 444 ont
fait l’objet de rejet pour une valeur de
0,6 milliard FC au deuxième trimestre
2022. Dans le même temps, 144
demandes de virements, d’une valeur
de 0,4 milliard FC ont été rejetées en
compensation.
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I V .  P R I N C I P A U X  T A U X  E T  C O U R S  D E  C H A N G E

4 . 1 .  T A U X  D ’ I N T É R Ê T  

La Banque Centrale continue
d’indexer ses opérations sur le taux
de marché interbancaire de la BCE
(€STR qui a remplacé l’EONIA en
octobre 2019). Les taux de change
sont ainsi enregistrés à titre indicatif 

à partir des cours des principales
devises publiées quotidiennement par
la Banque de France converties sur la
base du taux de change fixe
EURO/KMF = 491,96775.
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A la fin du deuxième trimestre 2022,
la monnaie nationale s’est dépréciée
par rapport au dollar US suivant la
dépréciation historique de la
monnaie européenne par rapport au
Dollar américain depuis fin février
2022. Aussi afin juin 2022, un Dollar
US valait 473,64 francs comoriens
contre 443,17 francs comoriens à la
fin du trimestre précédent, soit une
perte de 6,4% de la valeur du Franc
comorien par rapport au Dollar US.
En glissement annuel, le Franc
comorien a perdu 12,6% de sa valeur
par rapport au dollar US. En effet, un
Dollar US s’est échangé à 473,64 FC à
la fin du premier trimestre 2022
contre 413,9 FC à la même période de
l’année 2021.

En outre, l’évolution de la parité
Euro/Dollar US sur le marché
international détermine l’évolution
de la valeur de la monnaie nationale
par rapport aux différentes devises.
Ainsi, sur la période sous-revue, le
Franc comorien a perdu de sa valeur
par rapport aux devises de ses
partenaires : (-5,7%) par rapport au
Dirham des EAU, (-4,45%) par
rapport à l’Ariary Malgache, (-1,4%)
par rapport à la Roupie mauricienne
et seulement (-0,5%) par rapport au
Yuan chinois.
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Au deuxième trimestre 2022, les prix
à la consommation ont enregistré une
hausse de 3,4% par rapport au
premier trimestre. Cette évolution
résulte principalement de la hausse
des prix des services de « Logement,
eau, gaz, électricité et autres
combustibles » (+11,8%) et des «
transports » (+9,8%), suite à la
décision prise par le gouvernement
d’augmenter les prix des produits
pétroliers le 31 mai 2022 à savoir une
hausse de 25% pour l’essence, 44%
pour le Gasoil et 40% pour le pétrole.
De même, le renchérissement des «
produits alimentaires et boissons non
alcoolisées » (+1,5%), des « Meubles,
articles de ménage et entretien
courant de la maison » (+10,5%) ainsi
que des services de « Restaurants et
hôtels » a contribué à l’appréciation
des prix à la consommation sur la
période sous-revue. 

Comparativement à la même période
de 2021, l’inflation est ressortie à
8,3%, sous l’effet principal de la
hausse du niveau général des prix des
produits alimentaires (+9,0%) et des
services de « Logement, eau, gaz,
électricité et autres combustibles »
(+11,3%). La hausse des prix des
produits alimentaires provient
essentiellement du relèvement des
prix des huiles et graisses, des
légumes et tubercules ainsi que des
viandes. S’agissant de la hausse des
prix des services de logement, elle est
imputable principalement à la hausse
de la facture d’électricité et du
pétrole lampant par rapport à la
même période de l’année 2021. 
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La perception de la conjoncture par
les chefs d’établissement laisse
apparaître une amélioration de
l’environnement économique au
deuxième trimestre 2022 par rapport
au premier même si le solde relatif à
cet indicateur est resté négatif.En
effet, les résultats de l’enquête de
conjoncture pour ce trimestre ont
affiché un solde d’opinion de -0,05%
pour l’environnement économique
contre -0,46% au premier trimestre
2021, avec de meilleures perspectives
pour le troisième trimestre dont les
spéculations annoncent un solde
d’opinion positif en lien avec la
hausse de l’activité prévue
notamment avec la célébration des
grands mariages. 
Cependant, l’ensemble des
indicateurs relatifs au secteur
bancaire a évolué de manière
contrastée selon les enquêtés au
cours de la période sous revue. 

C’est le cas notamment des dépôts de
la clientèle, des crédits aux
équipements et à l’exploitation qui
ont crû sur la période pendant que
ceux aux particuliers, aux entreprises
informelles ont augmenté.
En effet, les crédits accordés aux
particuliers augmenteraient selon le
ressenti des chefs d’établissement
avec un solde passé de 0,09% au
premier trimestre à 0,71%, au
deuxième trimestre. Cependant, ces
mêmes responsables tablent sur une
contraction de ces crédits au
troisième trimestre 2022. Pour les
crédits aux entreprises informelles,
l’opinion en a sorti un solde de 0,11%
au deuxième trimestre avec
néanmoins des perspectives à la
baisse au prochain trimestre. 
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En revanche, les crédits d’équipement
seraient en baisse sur la période selon
les résultats de l’enquête d’opinion
qui ont affiché un solde de -0,46% au
deuxième trimestre après un solde
nul au trimestre précédent. Cet
indicateur serait toutefois en hausse
au prochain trimestre selon les
enquêtés.
De même, les crédits d’exploitations
afficheraient un repli sur la période
tenant compte du solde d’opinion qui
est passé de 0,54% au premier
trimestre 2022 à -56% un trimestre
après, avec toutefois un meilleur
prochain trimestre selon les
dirigeants des entreprises.
Par ailleurs, le recouvrement des
créances en souffrance aurait quand
même augmenté sur la période.
Le solde d’opinion correspondant à

cet indicateur 0,51% au deuxième
trimestre après 0,09% au premier
trimestre. Cette dynamique sera
préservée au prochain trimestre,
toutefois avec un rythme de
croissance moindre par rapport au
deuxième trimestre.
Du côté de l’évolution de la clientèle,
les comptes ouverts dans les
établissements de crédit auraient
baissé sur la période avec néanmoins
une tendance haussière au troisième
trimestre 2022 selon les responsables
enquêtés.
Le Produit Net Bancaire pour sa part,
aurait cru avec un solde d’opinion de
0,55% au premier trimestre contre
0,09% au premier trimestre. Il serait
davantage en progression au
troisième trimestre selon les
dirigeants enquêtés.
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V. Annexes Statistiques 

A1- Echanges commerciaux 

A1.1. Exportations par produits, en millions FC 

Produits 2020T1 2020T2 2020T3 2020T4 2021T1 2021T2 2021T3 2021T4 2022T1 2022T2 

Vanille 771 143 726 311 684 326 15 915 913 442 

Girofle 1 974 90 886 917 443 319 2 106 2 817 838 80 

Ylang-ylang 488 508 706 224 623 597 661 744 276 422 

Autres produits 493 158 296 232 317 580 1 197 2 148 3 112 1 508 

Total 3 726 899 2 615 1 684 2 066 1 823 3 978 6 625 5 138 2 452 

Source : DGD 
           

A1.2. Exportations par région, en millions FC 

Régions 2020T1 2020T2 2020T3 2020T4 2021T1 2021T2 2021T3 2021T4 2022T1 2022T2 

Moyen Orient 236 1 67 1 6 0 34 457 653 33 

Afrique 368 165 183 161 388 554 1 146 2 376 2 229 1 421 

Amérique 0 111 439 100 223 281 63 278 570 428 

Europe 1 611 576 1 404 1 072 1 181 719 921 1 674 991 467 

Asie 1 437 14 521 324 268 269 1 759 1 819 694 92 

Autres 75 32 0 26 0 0 56 21 0 12 

Total 3 726 899 2 615 1 684 2 066 1 823 3 978 6 625 5 138 2 452 

Source : DGD          

 

 

 

 



 

 

 

A1.3 : Importations par produit, en millions FC 
Produits 2020T1 2020T2 2020T3 2020T4 2021T1 2021T2 2021T3 2021T4 2022T1 2022T2 
Produits carnés : Viandes, poissons et volailles 3 323 4 108 4 676 3 767 2 724 2 812 3 413 3 863 4 238 3 810 
Produits alimentaires : Animaux vivants 247 404 536 389 398 404 487 130 538 323 

Riz 3 159 3 727 2 263 3 538 3 459 2 948 2 428 5 323 3 097 2 491 

Farine 613 821 1 178 758 599 431 631 1 215 1 394 914 

Sucre 428 416 825 630 562 720 358 296 1 160 1 171 

Huiles 308 514 661 716 582 530 354 371 591 818 

Cafés et autres 30 44 31 63 62 55 48 34 50 51 

Produits laitiers 328 342 403 294 354 381 380 519 567 435 

Boissons 862 606 460 591 637 426 547 1 106 1 224 816 

Autres produits alimentaires 459 327 362 335 352 372 539 734 600 393 

Meubles et Electroménagers 441 442 219 565 504 552 723 763 544 497 

Véhicules de tourisme, transport et Accessoires 914 1 203 1 094 2 778 2 377 1 878 3 342 3 409 2 347 1 379 

Véhicules industriels, camions et Accessoires 352 326 337 615 724 576 1 067 583 1 047 401 

Equipements des Bateaux, Aviation civil et Accessoires 201 159 120 190 336 236 241 184 221 174 

Machines de production, d'entretien et Accessoires 518 259 485 1 420 903 699 676 1 431 538 588 

Equipements médicaux 13 40 146 45 66 14 15 57 34 106 

Autres biens d'équipements 302 207 250 359 354 443 389 633 508 374 

Ciment 2 537 2 426 3 067 2 344 2 248 2 732 1 770 3 628 1 902 1 697 

Fer, tôles et Aluminium 899 1 799 1 709 1 668 2 102 947 909 1 096 2 179 1 849 

Quincailleries 47 38 61 33 67 61 68 77 48 95 

Carrelage 432 318 326 622 719 586 660 636 560 531 

Portes, fenêtres et cadres 56 69 25 77 70 68 127 101 68 45 

Autres matériaux de construction 642 512 371 935 802 670 690 915 1 067 877 

Produits pétroliers 11 077 9 633 2 742 6 218 3 358 6 715 11 778 14 566 8 565 13 135 

Produits combustibles 295 156 215 250 229 91 192 283 203 507 

Produits pharmaceutiques 640 378 327 521 603 346 328 362 411 434 

Produits chimiques 551 365 526 532 628 624 495 817 604 449 

Habillement 550 403 270 669 619 701 636 685 830 498 

Autres produits 1 873 778 1 033 2 248 1 484 1 036 1 425 2 396 1 159 1 097 

Total 32 098 30 821 24 718 33 172 27 923 28 052 34 718 46 215 36 295 35 958 

 
A1.4 : Importations par région, en millions FC 

          



 

 

 

A1.4 : Importations par région, en millions FC 
  2020T1 2020T2 2020T3 2020T4 2021T1 2021T2 2021T3 2021T4 2022T1 2022T2 
Moyen-Orient 15 289 13 217 5 919 10 812 7 671 10 565 16 444 20 837 13 719 16 617 
Asie 9 903 8 895 7 810 9 962 10 592 9 325 8 182 14 685 9 990 9 568 

Europe 4 220 6 150 7 170 8 249 6 663 5 203 7 202 7 330 8 549 6 615 

Amérique 171 215 537 1 043 416 237 343 341 615 363 

Afrique 2 417 2 115 3 268 3 105 2 472 2 580 2 393 2 909 3 301 2 741 

Autres pays 98 229 15 1 109 143 154 112 122 54 

Total 32 098 30 821 24 718 33 172 27 923 28 052 34 718 46 215 36 295 35 958 

Sources : DGD et SCH 

A2 : Situation monétaire, en millions FC        
Contreparties juil-21 août-21 sept-21 oct-21 nov-21 déc-21 janv-22 févr-22 mars-22 avr-22 mai-22 juin-22 

Avoirs extérieurs nets 123,0 127,3 120,9 123,6 114,9 120,2 116,7 114,4 115,0 108,7 101,3 100,8 

Crédit intérieur 97,1 102,0 105,1 104,8 109,2 110,5 112,9 118,5 118,2 126,0 127,8 126,3 

    Créances nettes à l’Etat 12,0 15,3 15,2 14,1 15,9 17,0 18,1 20,4 20,2 22,7 22,8 20,6 

    Crédits à l'économie 85,1 86,8 89,9 90,7 93,3 93,4 94,8 98,1 98,0 103,3 104,9 105,7 

Autres postes nets -34,3 -36,6 -32,5 -35,2 -31,0 -34,4 -33,2 -34,3 -36,3 -36,1 -35,2 -35,8 

Contreparties MM 185,8 192,7 193,5 193,2 193,1 196,3 196,4 198,6 197,0 198,6 193,8 191,3 

M2 au sens large juil-21 août-21 sept-21 oct-21 nov-21 déc-21 janv-22 févr-22 mars-22 avr-22 mai-22 juin-22 

Moyens de paiements 127,2 134,5 134,4 133,5 133,0 135,7 135,3 136,4 134,2 136,4 130,6 128,2 

       CF hors BEF 47,5 49,3 48,5 49,1 47,3 48,1 47,1 48,0 46,8 50,7 48,1 48,2 

Dépôts à vue 79,6 85,2 85,8 84,4 85,7 87,5 88,2 88,4 87,4 85,7 82,5 80,0 

BCC 1,4 1,5 1,3 1,1 1,3 1,2 0,6 0,9 0,8 1,2 1,5 1,5 

BEF 78,2 83,7 84,5 83,3 84,4 86,4 87,6 87,4 86,6 84,5 80,9 78,6 

Epargne Liquide 58,6 58,2 59,1 59,7 60,2 60,7 61,1 62,2 62,8 62,3 63,2 63,1 

Dépôts d'épargne 58,6 58,2 59,1 59,7 60,2 60,7 61,1 62,2 62,8 62,3 63,2 63,1 

Masse Monétaire 185,8 192,7 193,5 193,2 193,1 196,3 196,4 198,6 197,0 198,6 193,8 191,3 

Source : BCC  



 

 

 

A3 : Activités bancaires 

A3.1 : Transferts d'argent, en millions FC          
  janv-20 févr-20 mars-20 avr-20 mai-20 juin-20 juil-20 août-20 sept-20 oct-20 nov-20 déc-20 
 Réception 4 149 4 024 4 068 6 664 7 766 8 861 9 076 8 921 8 038 7 216 7 919 7 922 
 Emission 933 897 1 242 895 1 171 1 534 1 694 1 931 1 580 1 621 1 706 1 496 

  janv-21 févr-21 mars-21 avr-21 mai-21 juin-21 juil-21 août-21 sept-21 oct-21 nov-21 déc-21 
 Réception 7 038 8 415 9 156 9 886 8 972 7 218 7 035 8 235 7 793 7 516 7 088 8 011 
 Emission 1 176 1 140 1 419 1 422 1 339 1 418 1 534 1 598 1 627 1 542 1 558 1 614 

  janv-22 févr-22 mars-22 avr-22 mai-22 juin-22 juil-22 août-22 sept-22 oct-22 nov-22 déc-22 
 Réception 8 166 7 536 8 222 10 086 7 574 7 620        
 Emission 1 602 1 455 1 776 1 697 1 615 1 718          

Source : BCC 

A3.2 : Opération de change manuel, en millions FC           
Change manuel ACHATS VENTES 
Mois/Années 2017 2018 2019 2020 2021 2022 2017 2018 2019 2020 2021 2022 
Janvier 2 259 2 305 2 966 3 957 3 141 4 545 1 022 1 145 1 513 1 625 1 030 1 169 
Février 1 380 1 607 1 749 2 538 1 259 2 362 940 1556 1 638 1 632 1 678 2 331 

Mars 1 430 983 2080 2 519 878 2 547 1 107 1 836 1 791 1 434 2 504 2 319 

Avril 1088 735 1371 1 385 1 254 2 225 1 328 1 504 1 619 181 1 337 1 504 

Mai 922 1008 1 674 1 023 1 231 2 171 1 034 1 449 1 272 296 1 946 2 431 

Juin 1215 1 801 1 977 1 061 1 354 2 540 1006 1 089 1 381 427 2 711 2 417 

Juillet 4 200 6 532 6 091 1 080 3 607  1 475 1 017 1 060 380 1 037   

Août 4 641 4 149 3 618 1 532 4 439  1 682 1 283 1 138 506 1 238   

Septembre 1 430 1 647 1 948 1 142 2 422  1 171 1 681 1 718 1 200 2 298   

Octobre 1 218 1 328 1 535 1 600 2 025  1 047 1 517 1 816 1 578 2 065   

Novembre 1 234 1 496 1 673 1 746 2 066  1 184 1 542 1 711 1 432 1 684   

Décembre 2 119 4 084 1 258 2 742 4 993  1 005 1 336 4 309 1 465 1 193   

TOTAL 23 136 27 675 27 940 22 260 28 670 16 389 14 001 16 955 20 966 12 207 20 720 12 170 

Source : BCC



 

 

A3.3 : Opérations de compensation, en millions FC     

Période 
Chèques Virements 

Présentés Valeur* Rejetés Valeur* Présentés Valeur * Rejetés Valeur* 

déc-19 6 506 5 888 130 113 2 162 12 517 24 110 
janv-20 6 603 5 587 172 664 1 867 10 137 34 52 
févr-20 6 336 5 396 128 97 1 635 9 567 24 119 
mars-20 7 186 6 077 147 133 2 195 13 255 31 145 
avr-20 5 762 4 523 134 67 1 937 10 107 42 325 
mai-20 4 571 3 650 89 77 1 831 12 648 46 195 
juin-20 6 362 4 643 117 117 1869 10 866 35 139 
juil-20 6 201 4 861 128 126 2176 12 817 44 70 
août-20 6 067 4 534 131 86 1 897 10 780 18 37 
sept-20 6 795 4 849 111 82 2 073 11 592 31 17 
oct-20 6 735 5 355 102 84 2 098 14 145 30 15 

nov-20 7 185 5 935 125 296 2 355 13 346 35 45 
déc-20 7 760 6 092 129 81 2 733 14 142 33 23 
janv-21 6 179 5 513 142 344 1 854 8 541 27 21 
févr-21 6 097 5 033 93 60 1 849 12 280 26 11 
mars-21 7 513 6 486 162 119 2 655 12 360 30 187 
avr-21 7 096 6 125 113 65 2 466 9 852 45 164 
mai-21 6 114 4 983 142 159 2 330 9 320 29 25 
juin-21 7 292 5 845 149 126 2 406 11 370 40 92 
juil-21 6 310 5 367 162 178 2 369 9 563 27 94 
août-21 6 850 6 138 167 154 2 351 13 949 44 52 
sept-21 6 564 6 667 140 114 2 322 11 553 36 209 
oct-21 6 365 5 242 185 101 2 550 9 890 41 57 
nov-21 6 659 6 535 127 111 2 721 10 917 76 72 

déc-21 6 606 6 128 149 242 2 954 12 191 68 92 

Source : BCC 




